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DUO.

J^-N dormant ce ma- tin , J'ay yû Bac-

J^N dormant ce ma- tin , J'ay vû Bac-

p3li|fg|f||5Ï|
chus^ far la fougère Bai- fcr UDe aî_

chus far U fou-gere Bai- ferun e ai.

*
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TENDRESSES

** mablV .

Ber- gère, J'ay vu l'Amour

«rite Bcr- géré? J'ay ji l'Amour

^
fur un tonneau de vin :

Ce

fur un tonneau de vin: Ce

|^|$P|Êg|||||ij|||î|
5

j-êyc me fait croire Que le plaifir des

S* -ut

llvc jnefaic croire Que le pkifir det



BACCHI QJU E S, $

Dieux Eft de bien boire , Et de brûler

îigÉifllfi^
Dieu* Eft de bien boire, Et de brûler

pour deux . beaux jreax; Ce réveme fait

rr?-^u 3^ ^_4±-jt
pour deux beaux yeux; Ce réveme fait

croire Que fc pkifir des Dieux

^ïISîiUlîÊiifB
croire Que le plaiftf des Dieux, Eft de biea

A ij
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Eft de bien boire, Et de brûler pour

boire, Et de brûler, de brûler pour

deux beaux jeux. Et de brûler

deux beaux yeux. Et de brûler

pour deux beaux yeux. Ce rêve., yeux.

j oaji dcitj bçaux yeux. Ce icvc ^cux

,



*ACCttlQjJES<

A R I E T T S*

Y^Ous n'a-ve? point verte Fouge- re,

llîllàSlilËliipÊîii
l'éclat des fleurs qui bril-Icntau Pria-

iiiliililiîiig
tems, Leur beauté n'eft que paflage-

rej Mais vous, yous plai- fez

___ _ ~ J

en tous tems : tems : Aux plai-fùj

les plus doux qu'on goûte fur I* ter-

A iij



m TENDRESSES
l5xs:~:*teiC:£

xc} Vous prêtez des fecours

E|:jÊÊllî;iiîîïEiïii
de

g»
charmanrs , Vous fervex de lit aux A»

inanis, Aux Buveurs vous fervez de



fc A C C H I OJU E S* «$

r> i> o.

Gravement

"Y7 lendans mon cœur , Dieu delà trcil-

XTlcn dans mon çosav > Dieu de
j

,:
trçïl-

le , Vi'en chafler lii.cru.el Amour >
Par.

•~pjr\£"3?.~r$H~1l 4Z4-"- tÎ--—-ï-""-?--

"

Je,Vienchaircr le CJuS^ Amour , Par

4 .-_^J-«*L 4 |— **•»

le fecours de la bou- ceile , Q^e j'en

'icfeçours de la bouteille ,
Que j'en

A^ iy



* TENDRESSES
sr3t~r-

ibis vainqueur à mon tour: tour:

iow Taincjucur à mon tour: tour:

Romp/bn car- tjuois, ,

Bû- fc fes

K—+—

Romp fon carquois , Romp foa car-

rî^î-

armes Bri- fe fes



B A C C H I QJGf E S.

SËËïÊSlIilill
«pois , brife fes armes } biife les

—^- $ -——

—

*-—
armes,Romp fon carquois » brile fes

armes, Dans le via éte'n fou flam-

armes. Dans le vin écein fon flam-

*

—

*Tï^r*ï-ïî=:=2—EEÎr

bcaUjRomp fon car- quois ,



IÔ TENDRESSES
-3

armes

,

bri- fe Tes ar-

Romp fon car- quois , Romp

tues j brife , brife fes armes, Dans le

ion carquois } brife les armes, Dans U

CAY.

g~^î:*j±^::i:r*:i:™'t4f:iir4:::'2:

•vin étein ion flambeau. Neluy

vin c- rein Ion flambeau.



g A G C H I Qjj E f. n

laifie que fon ban- deau ,
Pour effuy

Ne luy lailTe

»*<&t#sàe=&S3Sm
er Tes larmes, Ne luy

A

.ï.A.-S.Tf--i^Si
que fon ban-deau,Pour effuyer

-f-T-

IIÉI
lai (Te. que fon bandeau , Pour cfTay-»

fes larmes.
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iSSlËSlÉH
er

Ne Juy laiifs
<jUe fon ban-

fes Iar- mes. mes.

X * 1-+—4 2-<y—
deau,Pour effuyer fes Jar- mes. ne*



B A C C H I QJT H S. H
RONDEAU- f

|-> Coïue,écoûte Tous tes defîrs. Ecoute, ê-

•oûte Tout tes de- firs , C'eft l'uique

iiStëfeiMiiSI
route Qui mène aux plaifïrs. C'eft l'unique

route Qui mené aux plaiiïrs. Le vin te

plaît, boit nuit & jour , Le vin te plaît,

boit nuit & jour , Ton cœur eft- il

[
——

—

I-—- W—— - *-»

tendre, Cour fans plus attendre, Ai»
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devant d'Amour, Au devant d'Amour. E-

eoûte, é- coûte Tous tes de- fus , Ecou-

te, écoute Tous tes dcfirsj C'eft l'unique

route Qlû mené aux plaifirs. C'eft l'unique

route Ç£in mené aux plaifirs. Le,.. fus.



BACCHIQUES. i;

vio.

& fYjele fort àfon gré me dc-

f^IJe le fort à fon gré me dé-

chre la guer- f*i J'^y yû

piipsiiplîiiiil
clare la guer- re ,J'ay vu

boire Cloris ,
je fuis allez heu-

^bo'uc Cloris , jciuis îSif ksi*
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--vé-

reux : reux : te vin qui brilloic dans

. **"•—*-.»^

reux : rcux : ]Lc vin qui brilloic dans

Ton verre, Se joignoit à l'Amour qui

lllSiiilîËi
fon verre, Se joignoit à l'Amour qui

le dans fes yeux ,

Je dans fa yeux,

Mm



BACCH1 QJJ E S. *7

Mon cœur fcnfvble à tous les deux ,

0mmmm
Mon coear fcnfible à tous les deux >

Mit bien-tôt la raifon par terre

,

Mie bien-tôt la raifon par terre ,

Au miiieu des plaifirs , je devins

::qr:rr

"Au milieu des plaifirs, je deviaf

J. II. S
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Itiiipfiii?
a» mou- reux. Que le fort à fon

t*
"JT-— ^-<c/ ^—

t

s.- mou- rcux. Que le fore à fon

gré me déclare la guer- lej'ay vu

x-

—

f

gre me àèchxs la guer re, J'ayvû

boire Clorisjjemourray trop heureux, rcux.

boire Cioxis, j e mouira^ rjop keuicax, jea



B A C C H I Q^U E S;

RONDEAU.

Endres cœars, foibks cervelles,

iilifiÉiiiJi
Que je crains ic

y

pour vous.

—«S

Le bon vin , les yeux des belles,

1— •*- •

1
—

i T '

Parmy desplaifus fi doux, Vous font des

guerres ci ucl- les i Tendres cœurs, foibles

cervelles, Qrie je crains icy pour vous
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V V O.

illâiiiSfiill
y Erfez- moy, Vcrfez- moy.chersa-

i|IÉËIiiliiii
. y Erfez- moy, Vcrfez- moy,chers a-

misa boi- rc, Vcrfez

•—- AM. —\ — -

tS

misa boi- re^VerfcZj

Chan- tez , Chantez , ôtez-

,Yciiez
3

Chantez, ô:s>>



BACCHIQUES. xt

mojr la mémohe, D'une importu- near-

moy la mémoire , D'une importune ar-

deur qui n'eue que trop d'attraits : traits :

deur qui n'eut que tiop d'attraits: traits:

H E P R 1 S E-

Chantez, mais fi bien- tôt en bu-

€isar> tez,ajjiis fi biea*
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vain à longs traitSjLefommeil vient cal-

**>

tôt en bavant à longs traits, Le ,fom-

mer les maux, les maux qu'amour

meil vient calmer les maux qu'amour

rX ,:±±:±:L-x:4r±zïtj::jsîifg

me caa» fe, Gardez- vous, Gardez-

31e caa- \it
t Gardez;



ÎACCH1 QJJ ES *3

vous de troubler la paix ,

vous de troubler Ja paix, D'un A-

—*- •*•

D'un Amant jalonx qui ie- pofé.

rnant jaloux qui re. p - fe. Gardez-

Gatdez- vous de troubler la paix

,

X
—— * -f:-£«t-3—r^^r:

yons de tjoubler.jdc jtjrouMçr Ja pa^
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D'un Amant jaloux qui repo« fe. Gardez-

SpiillîilltiMlE
D'un Amant jaloux qui repo- fe. Gardez»

|piîif|î||.S^||l
vous de troubler la paix, D'un Amant

vous detroub.'erla paix, D'un Amant

jbi-r-t—+--*—*—%— <»-«—
ja'oux qui repo- fe. Chan— fc.

jaloux qui repo* fe. fc.



BACCHIQUES.
ix

^Ï-ÎHJ~îr? rîiî $-ÏHï3~î^

POurçpojr cefTer de boire quand C9

ai- me F Brûle pour moy fi tu le veux :

liliiilrirlîSif:
Boy beaucoup , aime-moy de mè- me ,

Et nous ferons concens tous deu*. Et août

ferons con- cens tous deux, deux?,

T. 1 1,
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V V O.

y Erfc , Vcrfc , Veàfc tout plein ;

\J Erfe , Verfc , Vcrfc tout plein ; j

Vcrfc, Vcrfc, Vcrfc tout plein ;

Vcrfc, Veifc, Vcrfc tout pleins

BE:±:J=ii5ï:i:nrxiï:*:j:ï:ï-5

A la fan- té que je rcux boire

,

A \a fan* te ^UCJC



ÏACC H I QJJ E S.

«2

rjcacvcux mena- gcr ny raifon , nyiai-

veux boire , Je ne veux ménager , ny rais

fon , ny mé-moire
, Je ne veux mena-

(on,ay mémoire, Je nc-veux mena»

A f.
£•

ger ny ton bras ny toa vin:

gei n^ton bras ny toa "vin
7"



XÎ T,E NDKESSE S

fc,Ver-

Ver-

Ji

mmsÈgmî
Ver- fe> Verfe, Verfe,

i^iiëliîlli
fe , Verfe , Mon pis aller fera

Verfe , Ver- fe,Mon pis al-

dem'cnyvrer, Et de tomber à la ren?



\ B A G G H I Q.U E S. m

1er, Sera de m'en- y- vrer,

verfc, à la rea- Ter-

Et de rom- bsr, Ec de tom- ber

— 4«-A""— • A-» 1! ' —
4

•—
'

M

fe , Ec de tomber , Et de tom-

à la ren- ver- fe.

iï:î:ï: 4_;::^i::

ber à la reiivcir-î fe*

C iij
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DUO.

l<Acchuf n'empêche pas quel'©»

k\ Acchus n*cmpcche pas que l'on

ait le caur tcn- dre. Ai-

aie le cœur ten- dre. Aimons , bu-

mons, buvons , & chantons tour à tour :

iîtt"tTi'ïrir~:
t—Tii*?~

vonSj& chantons tout à tour: Non, non»
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miiigiiiiiil
Non , non , on ne peut trop prêt*.

"SrjS[tZZZZL™ r
J
"|73r i

""^
f

*
fil. T" iTÏ T Y -t..

— \^

nen, non, on ne peut trop pren-

:-.<a.

dre, Ny de vin> ny d'amour ,ny de

dre, Ny de vin, ny d'amour , Non,

*2

in , ny d'amour; Non , non , on ne peut

fr_ Sé .
- 1 - — I fr

.... *..-t.»-p
8^

l^l|2:ïiï|i=i!ii
»on, non , non , on ne "peut trop pren-

Cir



y- "NDRISJJJ

«Q» prendre
, % d<: vin

> ^ £

«Çj N/ devin, fly d'amoarjny jc
*

«our,ny de vin ny <j^y d amour. Non j

r'w&y de vin.ny d'amour Non 3 non,non /

non, on ne peut crof prendre, Ny de

aon, onn« peut trop prendre, Ny de



«L

S A]C C H I QJJ E S. f#jr

vin, ny de vin > ny d'amour, Ny de

-H-

vin, ny d'amour. Ny de vin > Nyde

vin , ny d'amour. Non, non , on ne

vin, ny d'amour. Non, non, on ne

peut trop prendie, Ny de

peut trop prendre, Nydc vin^nyde
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vin', Ny de vin , ny d'amour.

-^-r^trxrtf-" "
*

vin, Ny de vin,ny d'amour.
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Ah 1 je -l'en* que dans ce îeftin ,

* A H! je fens que dansée Feftin ,

Je mourray, . Je moarray

Je mourra y, Je mourray

d'amour ou d'yvfv-f- fci

îiiiiilS:iiisil
d'amour ou d'yvref- fe l
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cfJe vois briller

Je vois briller

.Jf ^ _4'*s . r

ce jùs divin, Vei- fé,

ce jus divin, Verié ,•

ÈtifÉËÉJÉP
Verfé , ?ar une

^

J"

Verfc par une
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Ë2EEÎJfîEE'îtïrJdEîî:5

bellcHotcC- fcj AKijc fens

^çllcHotcf- fcjAhîAh! je fent

que dans ce Fcftin , Je mçurray «

plfJHIUlfllI
que dans ee Feftin , Je mouCg

je moûrray d'amour ou d'yvref» fc.

piiliiliiiil
ray , Jcmourray d'amour ou d'yvref- fc.
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Puifquc le vin & la ten- drefle,

Puifquc le vin & la ten- dreffe

,

:ZHÎiïîlr5ï:r.i»£i5:ï:î:I::iS

Vont régler, Vont régler mon for

r

Vont régler, Vont régler mon fort,

iîliïÊgSiiiil
Puis-jc mourir d'une plus bel-Je mort. Ah ï

Puis-je raovixir d'une plus bel- Je mort.
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mmmmi
Ah! je fens que" dans ce Feftin , Je mour-

Ah! je iens que dans ce Feftin,

sÉlliltlÉËiÉI
riy , Je mourray d'amour ou d'y-

— T'TtT"''TT*r"T**T' T"""~r ""• î*^

X
Je mouiray,Jc mourray d'amour ou d'y-

£^•0—^t-e»-—t i

S. fe.

3±-|:zî|:J:2ri

-«>—

!

yref- fc.
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jHN amour il faut £cre difcrçt

,

Il faut toujours faire un fecret

De fon martyre , Et fi l'on eft heu»

rcux , il ne faut pas le di- re :

*^
3 â^mc mieux vivre avec Bacchus,

Il eft permis fous foa Empire ,

De
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* De s'cn-yvrcr «Je fon jus, Des'cnvan-

ter , & d'en ri- re, De s'en yan-

ter , & d'en rire. & d'en ri- rc,

T. lï,
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I Ambour battant \ méelie allu- mée,

I Ambour battant

,

mèche allumée , Quand Lucas entre au caba-

PiIilÉt!ÉîIfj
Riéchc allumée , Qjind Lucas encre au caba-

ret: MLoibleij, die- il , en voyant k Buf-

kuMo tbku, dit-
w

il , en voyant le Bof-



$ A C C H ï QU E S

fct, Que d'Ennemis c- pars, quelle rfou -.

liliitliltlillf
fct , Que d'Iaacmis épars, quellew

vcl-lcar- mc-eJ Prcparons-

vclle armé- e i

lîïiiPËâigtef?
nous , Préparons- nous,mes chers Amis , Pre-

Préparons- nous, Préparons- nous , me"

0ii
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paronî-r.ous, Préparons-nous, mes chers A-

chers Amis
t Préparons nous, Préparons-

mis, Renvcr- Ions, Ravageons j Que

is

nous, Hies chcis Amis, Renierions , Rava-

f|33Ez:îziXf:*:±: i :

:

4:z:
s ':::^c:±":i-

iï
.

tout nous foit fournis. Sous nos

ÉIÊIllîlIilPf
gecr.fiQue lout no* l'oit i'ouiHJs.
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* ttîîirè

pas chancelants , Faifons trembler

Sous nos pas chancelants, Fai-

la terre, Faifons trembler

liiiîSËiîfliiii
fons trembler la terre , Fa'i-

la terre , Faifons trembler la terre :

ions trembler , Faifons trembler la terres
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Vîcc.

Quel dcfotdrc ! qufl bruit de guer-

Quel défordre! quel bruit de guerre,

St"""! lÏP*" t
* "T--Jh-^-f-'^--"T---

re .' Atta* q>ions ces'

BS??:±ï:ï}fEjï:ÏE::ïï:|3:ï:ï:E:r

Quel délordre ! quel bruir de guerre !

fiers enne- mis , ces fiers ennemis
,
Qne

Àtta* quoHS ces fiers ennemis, Que
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liiSgîliiiliiî
leur fang coule dans le ver- re.

leur fang co*Ie dans le ver- rc.

Learsmenr,

iliiliiliil
Que leur fn.g cou- ' -

Que Jcur fau7 cou-

le, Quele
, Que leur fang cou-



'
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le dans le ver- ie. re:

- ».-}—4-.— I — t '

*
-

le dans le ver- re. xc.
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j
E veux quitter Je vin pour

être ta conquête, U brille

moins que tes beaux yeux jMais , belle I-

ris, m'en trouveiay» je mieux? mieux ?

m
L'Amour fait quelquefois plus de

gjgÉ=lf^Éf^&Ef33
mal à la tête, Que le vin leolus

T. II, E *
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TENDRES SES

hr£~ _ pi5t-tr| — —i.J—.

—

»-b

ii

Furi- eux. L'Amour fait quelque fois

plus de mal à la tête, Que le vin

le plus furieux ,
Que le vin le plus

plus de mai a la lc^, v^ •
-

furj- eux.



ACCHIQUES.
V v o.

r»

J'Efperois noyer dans le vin,Monma'.

J
'Efperois noyer dans la vin, Mon mal-

heureux deftin , Er quitter une vo-

fccurcuxdcûin, Et quitter une vo-

iage : Mais , quelle cft mon erreur !

•kgc
: Mais, quelle cft mon errsifrj

E îj
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Je fens que la vapear De ce char- -

y^ *
""" ***"

•.
i

"
—

"^

Je fens que la vapeur De ce char-

iMÉÉi
mant breu- vage , Loin de guérir mon

fillifiliïlli
mant breu- vage,

cœur j
L'en- flâme , L'enflâme davan-

"^7
jJl"**'*' a - >-bI—— 4- —"•T- *4 7r~

J5

Loin de guérir mon cœur,L'enflâmc davan-
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tage , Loin deguenrmon cœur,

l5 L
»

Loin de gue-

L'en- flâme, l'enflâaie davanta- g£,

H^Jr^î:x:r.s:i:i:zi:~|^:i±t:^-:ft

rir moncce«.ri L
,enââme dayaura- se.

<&&

£ iii
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M'$uvelle Parodie , Surl'dir Ah. I moil

mal ne vient que d'aimers

POur calmer mon tendre ioucy , s

J'ay recours au jus que voicy:/^*

Mais,quand vous en prenez aufE ,

11 redouble vos charmes j

Ah I vous me défaites ainfi , *
;

Avec mes propres armes. i
***'



ÉACCHl QJLJ E $t ff

V V o.

"R Eveillez-vous, Réveillez- vous me-

_ m "f;:. £.„•...a.-<£

h? Eveillez vous, me-

chans Buveurs , Armez- vous , Armez:- vous

chans Buveurs, Armez- vous, Armez- vous

,«••*•—-*•»

promptement d'au Yerre ; Si le fommeil

promptement d'un verre ; Si le fommeil



—^ *-* ^ La

ous fait la guerre, Chantez

,

""chan"

^:|:^ :|:;J
r ^ ;

vous fait la gueW; buvez, bHvc7}

"

tCZ '

_
buvc2

> buvez, buvez, bu-

buvez, buvez, Char* r ez

^_^vez
,

combattez, combattez fes" "vapeurs \

"

buvez
, buvez, combattez fes vapeurs :

E iv
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MEPRISE-

Il faut que le Dieu ic la

treille Tiiom- - Ç

Il faut que le Dieu de la

>hc du

m
33

j»he, Triom-

weille Triom- phe- du



jt TENDRESSES

Dieu des pavots j

Dieu des pavots ; ftoos ne dei gou-

Nous ne devons goû» tex

ter, Nous ne devons goû>

— *•«•- «

Nous ne devons goûte* les dooeeurs

«ci les dou- eeurSj les doueears
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£îj::î4—zzËfcizfZ._JL_1x4^â
iu rc- pos , Qu'après avoir coucfeè

da jre- pos

,

|iÊiïrrÉI=i=èEEë
la dernière bou- teil-

* i ' »

j.T.l T rl^l^Ppg
Nous ne devons goû?

j Ci Noos ne devons gou- ter

ter les dou-. ccurs , les douceurs
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les douceurs, les douceurs du re-

du re- pos,

^=î==|=£i=|::SS:.::5Egt=
pos

Qu>près avoir couché Ja dernière Bou-

—
• —

Quapres avoir couché la der-

ÏJIj^ft±£:tz:f:;±ï;*--4
:

--A.4.«

teille, QVàpi es avoir . couché la -dei-
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niere bou- teille, Qu^apiès avoir cou-

nicre bou- teille, Qu'après avoir cou-

chc la dernière bouteil- le.

ché la dernière bouteil- le.

£$3
£3



*t TENDRESSES
TRIO.

—— -*

—

-

T -

ÊplËipiJiÊpglip
^/Eux-tu, compère Grégoire , Dor-

y Eux-ru j compère Gré-

iiïninîgiiÉpê
' y Eux- ru , compère Grégoire , Dormir

rrur. {ans fin } dor-

goire,Dor-
_ mir fans fin?
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fans fin ?

mir fans fin? Au lieu de tire, &dc

Q=3
i z—

r

fans fin

,

Au iie«

-+é

iilîËlff
Au lieu de rire, & de

:^=t

boire De ce bon

SiÊîËÎËÉMSi^
de rue, & de boire De ce
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boire De ce bon vin :

sriiflliiiiffl
v:n , De ce ton vin :

bon

,

vin

,

bon vin :

Vite, vite, vite qu'on c- veille,

tisgmm

%

Vîce , vue , vîce qu'on é- veille ,

Vite, vite, vite,
Vite



fc A :C C H ï( Q^U E S. t

YîteYvîcé, vice, vire, vite, vî'ce

g^-r- -jg-y---y •yjf- £-- £

Vite, vite, vfte qu'on' éveille, Yîte

<{

qu'on l'é- yc^il§4 Vue ,
|g$tej, v-ke , Vîce

qu'on éveille Ce gros cochon , Faifons
1

. . r^vijt -

.

.-^Li—i:

jqa'on é- v«;Ule-Ce -gros cochon-, Faifons

àji
M*

qu'on £• veille Ce gros cochon , Faifons

* T. I I. F.
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bruireà fon oreille, Le carril- Ion >

iiliiiilliiiii
bruireà fon oreille , Le carillon,

bruire à fon o- rcille , \
Le

Duglouglou de la bou- teille,' Du glou-

Du glou glou de la bou- teille , Du glou-

cariy. Jon Pu glou glou de la bou*



BACCHI QJJ E S. «7

i . —» v-*..!.*»-'

glou de la bou- teille, Et du plia

glou de la bou- teille

,

teille, de la bouteille, Et dn plin

-^-^=i;||g|||
plan, plin plan, plin

>

g :~t—f7ttmm~^~~vi"f
:

7z
m

i.
***

Et du p'in plan, plin plan, plin

ïêMÈêÊÈÊË
plan , Eç du plin plan 3 plia
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iiiilliiiliiiil
plan du flacon, Faifons bruire à fon o-

plan du flacon, Faifons bruire à fon o-

^îÊEï::±t:^:i*"*::i;t^t:-±z*i^

plan £da flacon, Faifons bruire à fon o-

reilie
, Le carillon Du cl'ou gïou de

——+'+—I—\—\

reilîe \ le carillon Du glou glou de

reilie

,

Le caril- l©a
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la hou- teille , Du glou glou de

la bou- teille , Du glou glou de

Du glou glou de la bouteille, de •

>*£

la bouteille, £t du piin plan, Et

la bouteille, Et du plin plan,

la bouteille, • -jr
£



> TENDRESSES

du plin plan, plin plan, plin plan du fla-

plin p]an , plin plan du fia-

lilllllliiiiig

con , Et du plin plan, plin plan, plin plan, Et

SilMIiflWifilil
con , Et du plin plan, plin plàn,piin plan ,

"7+** " T"T_ '|
-4—»-

—

t—j-.«-j- .-.

con, Et du plin plan, plin plan, plin plan,Ei



E A C C H I QJJ E S, js

du plfn plan, plin plan,, plin,

Ec du plin plan,plin plari,plin

du plin plan, plin plan,plin plan, plia

plan du flacon. Et du plin plan du flacon,

plan du flacon* plin plan du flacon,

plan 4u flacon. Et du plin p!a§ dû iUcoti^
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D V O.

--4 ±±.

•l^:±n—-d
3ê3=ïï:

. /\ Mis * à m'en- y vrer vous m'ëïci-

/\Mis,- -à m'erry- vrer vous rh'exci-

tez en vain, Croyez- vous qu'à force de
. i

.

ç

f^:|rl:h?:E:^:îî:îÊtr±:±:*ïi
q5:z-ï:l:ï--~ï~t153EÏ9EJ: -

tez en vain , Croyez- vous qu'à force de

sœ
cjo'ire , Des beaux yeux de Ciojis je^

:|:ï:z:ii!=|::Jiï^^jz3rjjx

IEEEr'*^rE(Eî£Ei:îîiïî:;
boire, Des beaux yeux de Cloris je



A C C H I Qjtf E S.

perdre la memei- te: Amis... re :

perdre la mémo.- re : Amis... re :

r~""T TT'yt k
-— **———-Tjp

Quand je boirois jufqu'à demain, Vous me

verriez toujours le mê- me,Conftanr,fi-

vertier toujours le mi« me,
T. II. G
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. délie, & le yerrç à la main,

Confiant , fidelle, & le verre à la main ,

,__«—,A.-4,_.é-
:

A--_-_i-—^-xrifrtzxri'in

' Luy dire cent fois que je l'aime,

Luy dire cent fois que je l'aime,

Luy dire cent fois , cent fois

Luy dire cent fois que je l'aime.



BACC HiqUïS.
7f

que je l'ai- me. me.

que je l'ai- me. me.

* ïj
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RECIT. ^
m „ i^-t* t" "îrtilzfc:-"-

" T Es yeux d'Iris brillent de oou-

yeaux feux , Le vin leur donne un air

plus dre :
<he : Amour ,

[

vien pro, ficcr de ces moments beu-

, Dé- ja ta rc- Sncs
ceux

8 £to fes yeux, Juives au cœur n'o- ferois.
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*—•*-—
_— 4— --

P tu dcf- cendre? Jufques au cœur,

^ n'oferois- tu , n'ôferois- tu def-

cen-- die? Amour., dre ?

€ nj



7* TENÏ)RESS*S
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J^Ucas , pour fe gauf-

L
' t ' -4- ,!."" J*™*"*T-"

Ucas,pomr fegauf- fer [de

1er de nous , Fait frêrr.e d'agafTer

nous Fait fréme d'agafler

iliiiiliSli
nôtre jeune Voi- feine ; Et palfan-

nôtre jeune Voi- feine 5 Et palfan-
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mmmmÊm
gué je voyons bian trctous,tretoas,QH lin cil

:r±r:ÎJi
E*E£fc

gué je voyons bian trerouvrctous,QiL.iln
,

en

5f±Eïp3§

—ST-t-^^i-r-—r-*"-ri*Ss

veut qu'à r..ôire chopei-

veut qu'à nôtre «ho- peine , Qii 1

•ET^5"

ne, chopei- ne :

n'en veut qu'à nôtre chopei- ne :

. G it



ii- TINDRESSES
ReÇrife,

** :

QiLil fe tre-

oe: Qujl fe tremou-

"
g, %\. . ^ . -a"""^

ffiou-

fe , Qu]il fe tremou-

___fe a- vec tatin , Morgue , Mor- ç
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gué je n'en feions pas mei- ne j

gHilgiPiPjii
gué je n'en ferons pas mei- ne 5

Mais s'il viant gourer nôtre \in,

wÈÊmmwmÊ
Maïs s'il viant goûter nôtre vin } Pour

IIËÉÉ.A_

Pour nous gauffer de ly , ta-

nousgauf- fer de ly,tap5s,Pourno'gauf-



*i TENDRESSES

~zz% z:±:fî.zz-:\ -zztzz ±:::ï::i^

pons, ta- pons, tapons, morgue ta-

fer de ly, ta- pens, ta-

pons fur fa bedai- ne , Ta-

pons fur fa bedei-

pors morgue, morgue ta-

Pour nous gauffer de



BACCHIQUES. t%

pons ,
tapons , ta- pons

\ :

—

Tzzzrrtz 5:-^

Jy,Pour nous gauf- fer & ly

à grands coups de gourdin ,
Morgue

tapons , rnorgué tapons, ta-

»X.^&-

tapons, morgue tapons, 1

pons morgut'j ta- pons

,

œor-



H T. ÉMDRÊSS % i

ta- prns à grands coups de gour-

guê tar- ris à grands coups de gour-

Deuxième Reprifc.

din, din. Morgue

din. Qu/il fe tre- - din; Ta-

tapons, morgue tapons,

fonSj mor- gue ça £or.s , morguî



IACCHI Q^J E S. «/

w&m
;̂ ?—»-+ - \&-

tapons à grands coups de gourdin.

mmœm
ta.- pons à grands coups de gourdin,



$6 TENDRESSES
D V O.

JOux charme de la vie , Bou-

ÉiiiiiiiPJiiiiii
1 JOux charme de la vie, Bou-

_*.-»S

pÊiiiijiiïiliil
teille mes ameurs

,

Si

ttille mes amours, Si vous m'étiez

rfcl:!îj:$~Ê:EE|EÏ|;p.|:?fe
vous m'êriei ra- vie , Je

iiiaiilîiâîil
ravie, Je Janguirois le refte



BACCHIQUES. % 7 .

langui- rois le refte de mes

demesjoursjelanguirols , Je langui-

te:^p:z-±:|±^::lgt:?:fcig:.jprr:

jours , le refte de mes jours :

PilîiSliiili

Dans l'excès de mes peines , Je

Dans l'excès de mes peines, Je
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n'ay recours, Je n'ay recours qu'àveus,

n'ay recours , Je n'ay recours qu'à vous ,

, ,€J

Quand l'Amour a pour moy

liËJj^lliiiiiil
Quâd L' Amour,Quad l'Amour a pour moy

des rigueurs inhumai- ces,

des rigueurs inhumai- nés,Je m'en con*

&I«
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Je m'en con- foie , Je m'en cou-

foie au bruit de vos charmants g.'ou

foie au brait de vos charmants glou-

glous,Jc m'enconfqle, Je m*en con-

glous , au bruit de vos charmants glou.

^ËliiililiS
fo~ le au bruit de vos charmants glcu-
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glous, Gloujglou
, glou , glou ,

*fa* A' i

"*

m
"* [yy"^Êf *fy ,a~ ***jfXTj—ZTlt~~-

glous. Glou,glou,glou,glou.,glou

_*-J

glou_, glou.glou , gîoujgloujglous, Je m'en

.__.fr ."*
. | . ___t ___&

glou. glous, Je m'en

illlifiiliiil
cenfole au bruit de vos charmants glou«

|î|î^î
:

jÊîl3i|i___; S
^oufelc ai bxuit de tos chawiauts glou.-
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glous. glou, glou.gloujglou^loujgloujglou ,

llïiMPifiriiil
glous. gloH,glou,glou,glou,gioU;,gloij

,

glou , glou , glou clou. ,

glou , glou, glou,glou,glou,glou,glou

glou , glou,glou, glou,g!ou-glous.

glou,glou,glou,g|ou,glou-glous.

H i)
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Nouvelle Parodie , Sur FAir
Le plaifir nous appelle, &t»

DEs plaiftrs de la ville,

Je fais peu de cas ,
Un bruit inutile

i
En fait tout l'appas ;

\j_ Je cherche un axile

Qd foit plus tranquille,

Et loin du fracas ;

Je voudrois en Champagne*.
Fixer mon deftin ,

, Près d'une montagne
!

f Fertile en bon vin ,

Un petit bois voifin ,

Et dans la même enceinte

Fontaine & Jardin ;

C'cft là que fans crainte

^

Avec mon Aminre ,.

J'attendrois ma fin.
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V V O.

> -r !
±-

xyifeî!il|llliig
J„\j E me reprochez point, Iris ,

JN| E me reprochez point, Iris ,

que j'aime à boire , Je bois pour

—

x

'—=*—

»

que j'aime à boire, Je bois peur

iiiiiligfïlii!
enchanter mon amoureux chagrin,

enchanter mo« amoureux chagriû!
'

t
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Prenez un peu d'amour, je pren-

_^.

—

r^L éfl^Hli^^ïEïv2ÏX*-.* •—ï—*[-+—-L—.--}---j-
-

Prenez un peu d'amour , je pren-

S :i~ï: i:lffr-T:IËES

dray moins de vin: vin: Vous aurez

dray moins de vin: vin: Yous aurez

fur Bacchus une en- tiere vîc-

—

—

y"——+-*——— •
~»""*- """

fur Bacchus une en- tierç rie-
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toi- rc , Si yous m'aimez à vôtre

toire, Si veus m'aimez à vôtre

-K-

-X "Z - — \ —-*-*

tour, Vous ne me

gSÎ=ÎEÎEE±Eî^f1'4^|f^

tour , Vens ne me verrez plus en-

i H-

sx-JzJi-t^4 V-+—Ji-iJ1*-

verrez plus eh- y- vrer > en y-

t

— * -—

~

r —
r*

y- yrer «juc d'à- jnour^ca- je
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vrer que d'à- mour.

vrcr que d'à- mour. Si vous m'ai-

Si vous m'aimez à vôtre tour,

SÊÊÊÊÊÊÊÊÊ

-

mci à 'être tour , Vous ne me verre*

•w#-

- Vous ne me verrez plus en- y-

i?iiingiii
plus en- j- vrcr que d'à-
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rc-r

S
vrer , en- y- vre-r que d'a-

mour, en- y- vrer que d'a-

mour. Vous aurez.. . mo ur<

iHiïS§Iili
mour. Vous aurez. , . mour.

AkJtL

X- 1 1,



-.-,„;>*
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? C Ans un peu de vin dans le verre,

? Sans beaucoup d'amour dans le coeur.

Qne pput-on Faire fur la terre »

itC. Pour moy, je veux que l'on m'en- terrre ,

,ii '"f 'iVlt'"»"" 1*

** Que traîner fa vie en Jangaeur

,

Si l'on me trouve par malheur.

* Sans un peu <*c y in ^aas *e verre »

"
5ans beaucoup d'ampur dans le ç««r.



8ACCHI QJJ E J% „
DUO.

I Andis que le So- leil par

J[^
AnJis que le Soicil pat

fes rayons bralans Dé- foie

liiliifiililP
Ifes rayons brulans Dé- foie

__ ., _
la nature , Cherche» pauvres A-

ia nature» Cherchez pauvres A-



S»»

-ai»*

TINDR ESSÊS

®"
mants, Sur les bords d'un Ruifleaa , l'om-

lïiants, Sur les ?ords d'un RuifTeau, l'om-

...«#..s.:?'-* £.-*'t'^-^B- •
*-——-?—

—

to^

® bragc& la verdu- re : re :

y-
!

'

biage & la vor- d u- re : re :

Pour me garcntic de fes

gti=|lï§ll=ï=ï:=
Pour Rie garentir de fes
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g ±:i_±—zSSEEStir

traititsadanslc fond d'usé ca- ve

traitsits,dans le fond d'une ca- ve

(ombre Je cours cKcr-

cher-fombre Je cours

cher de l'ombre & da vin

cher de l'ombre Ec du vin

lii)
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'0ÊÊÊÊÊÊÈÊ%È
frais. Dans le fond d'une

fiais. Dans le fond , Dans le fond d'une

Sa
liiillliiiii

7$
ca- vc fombre Je cours

ea- tc fombre Je cours

g-—— -Jj-»«
i I— - 4-———

chercher de l'ombre

chercher de l'ombre



ÈACCHI QJJ E S 4
2oj

Et du vin frais , Et du vin frais.

Et da vin fiais > Et du vin frais.

ï if



i«4 TENDRESSES
R E c tr.

()Ue d'exploits L'Amour doit à la.

treille I II a fçâ cent fcis choifir le

verre & la bouteille,Pour fon Carquois :

s-iPiSmiiii
Sans Bacchus, l'Amour a des allarmcs,

X " 4-—*

Saas l'Amour , Bacchus a moins de >

si^zzt:

charmes j II faut les ferfir tous



3:

ÎACCHI QJ7 É & le;

deux, Pour être heureux. Quand ces

Dieux ont réunis leurs armes

,

Mon, rien n'eft fi doux Que

deprouver leurs coups! coups i



IqS ? £ a t& Z S S É $

D 1 O.

Lentement. .

A Bfcnt des beaux yeux de Cli-

/\ Bfcnt des beaux ycta de Cli-

[xSj::$;:JEïEEÎ5$±±::iï:ï:±:p

mené
, Je foûpi* rois nuit &

mené, Je Toîipi- rois nuit ic

joar , Et mon cœur acea- blé

jour<> ïc mon cœur acca- blé

•^
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îÉliiliililg
fous le poids de fa chaî-

'—X"!—
.

f«us le poids de fa chaîne , Lftoic

ne, Eftoit preft d'expirer de dott-

-—

—

V T ' ' 1 —-3
preft d'expi» rcr de don*

leur & d'amour : mour: f

ÏPïIÉSïËii
Icus & d'amour: menais
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XEP R1SE

Quand Bacchus fortant d'u- ne

r-rjt
Quand Baeehus fortant d'ane

treille , Me fit goûter d'une

treille, Me lit goûter d'une

liqueur ver- meille , Dont les at- .

liqueur yer- rneiilc ? Dont les at-



BACCHI QJJ E S, ï»>

traits puiffants Réveillèrent mes feas ;

traits puiffants Réveille- rent mes fens ;

«•fl^-t'-î^-î—

Soudain, je ne fongeay qu'à chanter

[x5|:}-»5:t:

p2 ~z—l-t—3t—
Soudain ,

je ne îongeay qu'à chanter

^ & qu'à ri- re , Adieu les

X
«c qu'à rire ; Adieu , Adieu les



ïîe TENDRESSES

foins Se le mar- tyre, Ennemy de

foins & le mar- tjre , Ennemy de

aètre repos, Amour j'ay noyé dans les

îgligÉÈÉÉÉ
n£tre repos, Amour j'ay no»

£

pots Tes fiâmes, tes feux, ton cm-,

«M

yè dans ks pots Tes fiâmes , tes



BACCHI QJJ E S. ci»

Amour , j'ay no-

^~x ^=^— fc—^--f
"

4^
feux, ton cm- fitc. j'ajr no-

je dans les pots Tes fiâmes, tes

W- —1""
'—-|—«s

yé dassles pots Tes fiâmes, tes

feux, tpn empi- re.

feux , ton empi' re.



m TENDRESSES

E— j. .—4 4-4.^— 3L«—

®" V Ortez, méchants Buveurs qui

I
t ** y tl

__ i i »» i ,„ i a.. ^ -ç

S Ortez, fortez, méchants Buveurs qsi

ci aie nez de trop boire j A m'en- y-

craignez de trop boires A men-y-

•-~*""*•!k^—ZZttZ 'tri "^-r'sF

& *—+*-+- è T**-t±i*»*—4«î*'

vrer je mets toute ma gloi-

iîiil^iiiîiiiil?
yrer je mets toute ma gloire: A

boirf



BACCHI QJJ E S; arif

iillii
rc : A boire

,

A bo-

boi-

re 3 A boi-

rai—*-hr!"" ^T"Tri i JL^ixr

re 3 A boi- ce , Mau-

rc, A boire, A boi- re , Mau-

dit ccluy qui ne boira Tant que

dit eeluy qui bc boira, B-C.

T. I L S



H4 T ?N DRESSES

la tonne , la ton* ne dure-

Tant que la t»n- oc dure-

ra , Maudit celuy qui ne boira

,

_i—^j 1 F
ra, Maudit celuy qui ne boira

—4-_4~f
Tant que la ton-

Takt cm« la ton-



A C C H I QJJ E fi

ne Jure- xa. ri. Si h rigueur

de Ce- lime- ne Vous caufe

[:J:}::|~j:lr^i±jtjnr^.--.t:l!!:

de Ce- li- menc Vous caufe

du foucy
, Gardez-yous de boire

~
; -f_.IE. _Jr_

~

jCZZjl" i~ I
—-y-—!"»»

du foucv , Gatd«z-voas de boire

fi)
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i^iiËiilfÉiÉ
à demy , Vous ne ferez qu'augmenter

IllliiiiSiÊ
à demy > Vous ne ferez qu'augmenter

vôtre pei- ne: ne: Mais comme

votre pei- ne : ne : Mais comme

rooy, buvez toute la nuit , On

iliiliililii
moy, buvez toute la nuit } Oa,



ÊACCfll dU 1 S. iî7

piÉiîlîpèiïEill
rêve avec pîaifir à l'inhumai- ne,

rêve avec plaifir à l'inhumai- ne

,

Quand le bon vin nous a tous endor-

» " $— — t—fi T~m

Quand le bon vin

,

Quand le bon

a
my , nous a tous cndor-

vin nous a tous en«k>r? my,



ï TENDRESSES

my , Nous a tous eodor- ray.

Nous a tous cadormy, Sor-

Sortez, méchant* Buveurs c|ui erai-

tcz , iortez méchants Buveurs qui craf-

gnez de trop boire ; A m r
enyvrer je

gnez de trop boire y A m'enyvrer je



IACCMI QJJ E S. ri*

mets toute ma gloi- re; A

mets toute ma gloire: A boi«

pj^pfegipg
boire , A boi« re, A

^pil||^|f|^g
re , A boire } A

boi- re j Maudit celuy qui ne boi-

boi. re ; Maudit celuy qui ne boi-



tu TENDRESSES

ra Tant que la tonne, la

ra, B-C. Tant que la

ton- ne dure- ra. Mau- e

ton- ne dure- ra, Mau-

dit «eluy qui ne boi- ra

dit ccluy | ^qui ae^ boi- ra

Tobç



BACCHIQUES. ïit

Tait que la ton-

Tant que la ton-

ne dure- ra.

ne dure- ja

s«r*rr2i

T. I I.



iix TENDRESSES
LES RATS.

:3r:l:s£

zmt C

T E charmant u- rage De ehan-

, ues biens de la vie Je joïï-

ger de goût : Qui veut être

is en paix : J'aime ma Sil-

m^^mm
fage Doit goû- ter de tout:

vie Je bois à longs- traits

Loin d'icy ces Amants fi- délies , Loin

liilSrtlIiiitl
d'icy ces Buveurs fans fin ; Sommes*-

fal!— «."T j"——.+T+-4-4^» :t-—^—-»

nou» entrain, Du vin ceuroas- tous.



B A C C H I QJJ £ S. ii3

bclJes ; Sommes- nous en

-fr

^^^œÈSi
train, De nos belles courons au viu.

Deuxième Couplet.

Pour vivre à la mode , .

Faut avoir des rats

,

)
**

Rien n'eft fi commode ;

Sot qui n'en a pas :

Ha
! Colin vous n'en avez guère,Ha
:
Colin vous n'en avez pas,

Colin faas les rats,
A l'Amour on ne parvient euerc .
Colin fans les rats.
A JiAmour on ne parvient pas.

Troifiéme Couplet.

L'Amant qui veut plaire, i ,.

Doit avoir des rats : /
Souvent la plus fierc,

Hait qui n'en a pas ,

Sans les rats on ne badine çuerc

,

Sans les rats on ne badine pas ,
Sans les jolis rats ,

Tout languit dans le doux miftcic,
Sans les jolis rats ,

l'Amour ne nous réveille pas.

Lij
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RECIT.

pïiil^iteil

Qa «Je l'Amour, ou de Bacchus i

m .&

* L'un me feduît par fon air tendre ,

** L'autre me |en- te par fon fus :

**
Je fens la foif qui me vient

® prendre ?
Buvons, buvons, buvons , cou*



BACCHIQUES. *M

iiiaiîiiÉii
rons j

plus pnfTéj Amour,n'en foy point offen-

ce , Je ne te feray guère attendre. À-

xrïour,n'en foy point offencé , Je ne te

feray guere atten- drc.

- -
i.
«-

L iij



22* TENDRESSES
D V O.

t-sAcchus îfi'avoic promis un

J^ Accrutus m avoir promis un

—

*

jour De gucrir ma raifon , de m'ôter

jour De guérir ma raifon , de m'ôter

ÉÉglililfÉlI
mon a- mour Et d'enlever à Clo-

ÉtilgPIiti!

fi*

mon amour Et d'enlever , à Clo-



BACCH1 QJJ E S. , h7

lis fa conque- te : te: Je l'a y

ris fa conque ic : te: Je l'ay

ÉpiilliilSl
erû vainement, Et fa- douce ligueur A

îÉ|iîiiiliiigîl
cru vainement , Et fa douce liqueur A

ilililliiilillp
chaffé feulemeat La raifon ic ma

chjSe fLT.leincac La raison de m»
L iv
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||i^^||:|gF|:;|;jl9 pq:_ï:3:p.
tête , Sans chnfler l'amour de mon

—" -

ttte, Sans chafïer l'amour^Sanschai-

cœur, Sans chaiTer l'a- raour de mon

î*^.l.- —...xzzxi xzrl-£zti?EZ!i
—~jxri~

fer , Sans chafTer l'amour de mon

ecetu. Je l'ay. . • cœur.

cœur. Je l'ay.. . cœur.



iACCHlQ.UBS. itf

RECIT.

5Ë3

KAArgot voulant m'en faire ac-

croire, Me juroit un jour fur fa roy ,

*.i"^r#.„A._ - . % i"^L*2'^lf

Qu'elle ne vouloit point de moy, Si j'a-

^-4-* 4 *xi~ TZ^t-'^^Ai

Tois du pen-chant à boire : Soudain fans

liiliiiiii
ïuy dire un feul mot , Je cours au caba-

ret en dépit d« la Selle , J'y
bus tou-



i3o TENDRESSES

te la nuit en tire- lari- go , Puis

revenant yvrc auprès d'elle, Du vent de

mon chapeau, j'éteignis fa chandelle , Et

plËÉiHilIiÊÉE?
luy fis à taton, de fi plaifants dif-

«MiïMflïill
cours, Qujcllcme conseilla de mtny-

;!£!=$ r|:gE!:':1|===E=
- -&-

vrer toujours, jours
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v v O. -

"VTlve Bacchus, vive Grégoire,

Y^ Ive Bacchus,

IlilÊiiiiîiii
ive Grégoire , A tous les deux honneur

ïimÊliiiiii!
vive Grégoire, A tous les deux honneur

fans fin: Vive Bacchus pour nous don-

îilSIiïllli
fans fi» Vive Bacchus pour



ïî* TENDRESSES

ner du vin, Vive Gré- goirc

,

ZJt'.i
~—~ ~".u"

Gré- goirc ,

nous donner du vin, Vive Gxc-

pour nous verfer
"

à

liiliiiiiliiil
goue,pournc« yerfe*

b°i- - re à boi- re

,

à boi- re à boi- rc,



BACCHI Q^y E S. ïj,

Vive Grégoire, Grégoire, Grégoire,

pour nous verfer
>s—**

l—**+*—*J

pour nous v.-r- fer

,

p 3Ur nous ver-

-+±ï-
:|rï:±:J|?±j:tp±-3

fer

boire» Vire Gicgoire , Grégoire , Grc-



U4- TENDRESSES

à boi- !

goire pour houj vcrfcr à boi-

iMïllifflilil
re. à boi- re, a

rc. à

====
boi- re.

boi* re.



B A C C H I QJJ E S.

R E C l T.

«if

15T"""Ï—I""t"*f"Tf^
:":

f'*"l
ig

flUand Je couroux du Ciel dans l'a-

«fcË!
bî- - me ds l'On-

de , Eût fait aux

plilliiijêiaiîi
Habitans du monde Un humide

lÉlliliitïilIlp
tombeau , Un humide tombeau : beau :

iÉÉÉlilNlPlill
Noc , ec Patriarche infi- gne >



rj5 TENDRESSES
Gay- *•*-*

Pour Ce venger des rava-

ges de

l'eau , Pour fc venger des rava-

rcs de l'eau, Mit tous Tes

jr_:::__ir; 1-4-^1 _4—j^-fë
foins à cultiver la vi-

gnei Ec de l'Arche fit un tonneau.



BACCHIQUES. jj7

Et de l'Arche fie un ton-

* Eiîzjir:;^

neau ; Noé. . noau.

T. ÎI M
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TENDRESSES
TRIO.

Seul.

ÈÉiiisiiiiii
T2 Obin & Marion Revenant de la

Tous.

"D Obin & Marion Revenant

13 Obin & Manon Revenant

foire. Robin le Maiion Revenant
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de la foire.

de la foire.

Seul.

iilIliliiÉiiltl
de la foire. Difoienc une chaafon,

tt== :z=zi:
i

illiiiliieisi
Qu_il kc falloit plus boire.

M ij



<t4« TENDRESSES
Tous»

Difoiem une chanfon.Qujl ne falloic plus

iiîllîiiiilill
Difoicnt une ehanfon,Qu'il ne falloit plus

îÈJiiiii^iii
Dif©ie»t unechanfon^Qu^il ne falloit plus,

Tous»

::îis:.

boire. Du bon ,

boire, Du bon ,

SW. Tc«J. £*«/.

boire. Sinon, Du bon,Pour ce boa



BACCHI C^U E S. r4ï

Tous.

Pour ce bon Compagnon.

Pour ce bon Compagnon.

compagnon , Pour ce bon Compagnon^

Seul.

Car tout homme qui boit, Peut igno-



i4 i TENDRESSES
Tous.

Car tout homme

Car tout homme

rer tout ce qu'il doit. Car tout homme

irlililiiiliilïS
qui boit , Peut ignorer tout ce qu'il doit,

qui boit, Peut ignorer tout ce qu'il dori

qui boit , Peut ignorer tout ce qu'il doit.



BACCHIQ.UES.
Tous.

*45

zjLk-

Souflons, Vuidons cette Bou-

IliïilliÉlliSiJîTïi
Souflons, Vuidons cette Bou-

u Seul. Tous.

Buvons, Souflons, Vuidons cette Bou-

liiiïiëlgiiii
teille , dit-elle, dit- elle , Vuidons cet-

teille, dit-elle, dit-clJe , Vuiclons cet-

teille, dit-elle , -dit- elic, Vuidoni cet-



144 TENDRESSES
Lentement.

te Bontcillc , Et nous la rem- plirons.

te Bouteille , Et nous la rem- plirons.

3=

te Boutcilkj Et nous la rempli- ions.

Tous.

\..£L

Souflons , Vindons cette Bou-

Souflons , Vuidons cette Bou-

Seul. Tous.

Buvons, Souflons , Vuidons cette Bou
teil



B A C C H I QJ E S. m

tcilIe,Dir-cIle, Die- clic , Vuidonscct-

+-*•--
*
*

*x "- t-*—+*
mile, Dit-elle , Dit-elle , Vuidons cet-

teille, Dit-cllc , Dit-cllc, Vuidons cet-

Lentement.

te Bouteille, Et nous la rem- plirons

te Bouteille, Et nous la rem-
*

plirons.

te Bouteille, EcnousU rem* pliions,



H* TENDRESSES
RECIT.

** ÀGréable Bacchus , ta liqueur

pfiISîliiïiiÎEE
® Nous ravit , & nous char-me le cœur :

®"
Amis^faifons-tous gloire De marcher

PlllIfflÉlPlfli
furies pas D'un Dieu qui nous fait boire

D'un jus û plein d'appas Qjoy / de plus

délcftable ! U.o buveur de la table
3
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Sort, fans être compta- ble ! Cban- tons,

chan- tons , chantons à fon honneur.

Agrc- able Bacchus, ta liqueur Nous ravie

;iii=Hiiiii=
Et nous char- me le cœur,

N



14*
TENDRESSES

v v o.

NOM aimons, mon cher Gre- goirc
,

_ —©-• yar- -.

AT Ous aimoBS,mon cher Grc- goire , ,

Toy Margot, & moy mon j>ot
;^ ^

ToyM-rgot, & moy mon pot:

M'.i". ce n'eft pas meme hiftoi- re ,

Mais ce
*"ï

». n*»-

Mais « n'ell Pas
mime hiftoi- *

c >
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Tu vois ta Margot quand tu peux >

1:1

Tu vois ta Margot quand tu peux

,

& moy toujours preft à boi- te ,

.«*

& inoy toujours preft à boi- re ,

Je vuidj mon pot quand je veux.

J.: tuide mon pot quaad je veuxj

N ii)



rj» TENDRESSE S

{
Dialogue entre KENVS & L'A M O V K.

TENUS.

I Tn jour Venus dit à Ton Fîls,qui le ca-

choit; D'où vous vient cette honte? Venez mon

fils , Venez me rendre compte Des.

coeurs que vous m'a- vez fournis.

L'A M O U R.

—h*t-l-»+-4——*
-fr*

1

Déeffe t pardonnez , J'arrive de Bourgogne,



1 A CCJïl QJJ E S' *Jï

VENUS. L'AMOUR.

Fr
=2:s:W:::#:a*iiJ?f:^i-«i**:=m -¥•

Veus en venez , Eh! bien ? Ma Mère. .

VÉNUS.

[ ±:ï:ïi:ï~2Ï:ï:ï:: -

II en a bu , Je le fensJe bon vin. . II en a bu , Je }e fens

bien: Ah! le vilain JMon Empire eft perdu*

J'AiT-oar devient yvro- gne.

H-

?
Ni?



Sjx TENDRESSES
TRIO. RONDE DE TABLE-

^Ourcede cous jplai- firs'j Bon-

^Ource de tous plai- fïrs^ Eou-

S

•Hwc

^Ource de t©us plai-firs, Eou-

*+1-'

teille incompa- rable , Ne te vui-

teille incompa- rable , Ne te vui-

teille iacompa- rable, Ne te vui



B A C C H I QJÇJ E S.

PI N.

»*

tê)"^?"*
""

^~W'^,-~S^,~ a "V xîz

de jamais fans moy

^rX
FIN.

de jamais fans moy :

FIN.

de jamais fans moy :

Seul.

moy : Tu fais les deli- ces de

table , Ec je ne puis vi-

On reprend le TRIO.

vrc fans toy.



tS4 TENDRESSES
Seul.

:
B-

rnoy : Le repos le plus dele-

ftable Me fait languir,

Au TRI O.

^?z±-:î--î-kp ;:

Si je ne boy.

Seul.

*Jr
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Seul.

moy ! Sois, s'il fe peut, inepui-

IÉP|i§ÊIIIË:ii
fable , Je ferây plus heu-

AuTRIO.
-—

- X^**
M

^"T-"t*T"""l" m»

—
rcux qu'un^ Roy. Source, &c.



*/< TENDRESSES
Tendrement. LES rANDANCEvSES.

I ,

Es Vandangcufes en au- tomne

,

Vont la ferpette à la main ; Cou-

per le fruit que nous donne L'aimable

Dieu du vin.

Deuxième Coupjet.

les vandanges à Cythcre
,

Se font d'une autre façon :

C'eft avec le foin de plaire
Q£on y fait Ja naoifforj.



BACCHI Q_U E S.

Troijiéme Couplet.

L'Amour à qui rien n'échappe,
Y fait briJler fes appas :

On preffe , on foule la grappe
j

On ne la conppe pas.

Quatrième Couplet.

Dans ces retraites heureufes

Tous les raifius font tentants :

On y voit des vandangeufes
Grapiller en tout teins.

157
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Sujet. V V O.

On Iris va paflTer cette Automae en CkO

Bilïiliillilii
jY/T On Iris va pam>r cette Automne en Cha-

illiiliiiijiii
na- pie; L'Amour mes chers Amis , nous

pagne ; L'Amour mes chers Aiais, nous

S

va faire du vin: vin: Qnel

HtlF^r—iF-fî:* Sri^t ::
J
1-

v;a faire 4a vin : vin : Quel



W:

E A C C H I C^U E S, i59

char- me en revoyant cet Objet

IÉ_!ËÉÊfHÉl
charme en rcvoyâr,en revoyant cet Objet

-i?î~ilï=î:Ê!ï^i5l^P
tout divin! Mon foin Je plus

tout di- vin J Mon foin Je plus

cher l'accom- pagne, £ t Bacchus ain-
'

cher i'ac compagne , Et Bacçhus ain-
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fi que l'Amour , Nous interrcf- feà

r
? A _^. /T Zf A..

ïm
fi que l'Amour , Nous inrei- reffe à

«—F—~*-*«r—--r—<»-

Ion retour. tour.

fon retour. tour.

i «•

Eft-iJ



B A C C H I QJJ 2 S. Uï

RECIT.

g; -r-1- * - -—

.

JqSc- il un fort plus trille

que le mien! Je redoucois l'A-

mour
, je craignois fa puiflan- ce,

J'avois juié de n'aimer jamais rien ;

Et mon cœur enchanté de ion in-

différence
, Fuyait tous les Objets

O
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:E2::*'

qui pouvoient l'enflammer i

fÊÊÊÊgjmmm
Je fens enfin que je fuis près d'ai-

mer : Ah !' je fuis preft d'à'- mer ; Mais

J.I4. 1

e'tft toy, ma Bouteille , G'eft toy Jus

charmant de. la treille ; Je t'aime»

r.ay Toujours, je t'en donne ma fey$,



B A C C H I QJJ E S. Ut

Et je n'aura y jamais de maî-tret fe que

toy. Je fens en-



1*4 TENDRESSES
LA B A R C A R O L L E.'

Qu'Iris eft a. do- râble, Quand

d'un air agré- able, Au plaifir de Ja

t.

îpilllïliiillîi
cable y Elle mêle fa voix !

Qiand fa boucheriante , Chame,On diroit

que Canente Tente Une fecon- de

iiiiiliîiiii
fois De ienger quel qu'Amant fous fcs loix,



B A C C H I QJ E S. us
Deuxième Cotylet.

Iris cft plus charmante
Que l'aurore naiflamc

,

la Jeuncfle rianre
N'eût jamais tant d'appas :

Tout le monde l'adore 3

Flore
lit moins fraîche & moins belle»

Quelle
Venus même n'a pas
Tant d'Amours qui marchent fur f« pas»



&S TENDRESSES
R O N D E.

/^\Uc ce jus prcti- eux, Chers Amis

,

nous i- nonde , Oublions dans ce»

__— .A.4-4.l-i-+ X_a+0._..a..±._

lieux, Qujl foit de belle au monde,

Refrain.

Laiflbns «ronder l'amour , Trop d'embar-
|

ras le fuit} En atten- dant le

jour , .
Paflbns icy la nuit.



BACCHI QJJ E S.

Deuxième Couplet.

Peut-êcre en cet inftant

Tout l'Univers fornmeille,

Nous ufons mieux du temps-

Le plaifit nous éveille :

Laiffons, &c.

**7,

Tro-ifiémt Couplet:

Au bruit de ma Chanfon

Je vois lever l'Aurore,

Sans nous le vieux Tithon
Eu joiiiroit encore :

Lai (Ton s, &c



1<?3 TEN DRESSES
V V o.

s
f::ïfr:?îSÎjï:ï

:i±:ïr|kï :ï::E

l 'Ay paflé la faifon de plaire ;

I 'Ay palTc la faifon de plaire j

Il faut renoncer aux Amours.

H^:±::iï:î:f-^tx:ix?:i::::x:i;f:i"

Il faut renoncer aux Amour s

zx::x*ï:^±:::2j:t|fisf::xi^

Tendres Pla'fïrs , qui faites les beaux

W|I^ï=|^|Ê|g|;
.•m -A •{•- J—T—f,.

S

Tendres Plaifirs, qui

jours-
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jours, Vous feuls rendez heu-

faites Jes beaux jouis

,

Vous

rcux ; mais, vous ne durez

%lELilEÎ|EÎL:;î:ÈlÊÊi;
:

ï:

:

|(5
i'euls,r«ndezheureuxima's,vous ne dures

XITx" —*'>f-»»
J - .-__„*

guer- re : J'av paiTc. .

guerr rc :
J'a/ pafï

-

é# , r

~
T. II, p



ï 7 o TENDRESSES
HE PRISE'

Bacchus, de mes re- grecs ne foy

Bacchus,de mes rc

point en cour- roux , Re-

>Mtî—ï-..ît-jtA.t: .;:$:

—

iJL cl

grets,de mes re- grecs ne foy

garde l'Amour qui s'envo-

jpioc en courroux , Re- gjtfde l'A-
j



_^ «ACCHIQjJSs.
I?r

le, R e-

?—•*.—-* O » fe-xT ^3e4;^ " ^^* $ *4-^

mour qui s'cnvo-

~Ti"^

garde l'A mour

lÉllÊf|lÉ|

qui î>*cn-

-X—Ë

Sllilll^ip
vo- le;

Quel tri-

ki Quel triomphe p « c

Pi,



i;1 TENDRESSES

omphe pour toy , fi tpn jus

toy, Quel triomphe, fi ton jus

m

P'igPiiifiiËi
" me con- fo- le De la perte d'itj

me con- foie De la per.c d'un

.i*-4-

3$:

-3M--+ - +—+- -s

Re- garde l'A-

—v.. . 4 ? «1

*^ bien fi doux ! Re- garde l'A-

bica fi doiixl Quel triomphe pour



ÊACCrilQUÈS. *7*

mcur qui s'envo-

toy ! Re- garde l'A- mour

le; Quel tri» om-

:£Îr:M:;Î!!ÎË;

qui s ci> vo-

phe pour toy, Quel tri- om-

le i Quel tri- om-

P iii



174 TENDRlîîES
"T—

phe pour 'oy , £ ton jus me con-

*3^=ë rlâ
^liig

phe pour tîby, fi ton jus me con-

fole De la per- te d'un

foie De la perte d'un

bian fi douxi doux!

bien G. doux / doux l



I A C C H' î QMÉ? Ê S; tf S

C A .V O T TE.

J E croyois que le plaifir de boire

- Z •- Atl'^*"'

sÈÊÊ$mm 'S
3- 1---~+- 4 .t_±—.

De tous ks pkifirs étoit le plas charmant:

Mais, l'Amour m'a fait pour fa gloire,

Voir & p en fer autrement, J'aime tendre-

IxiMÊîiilliiiii
ment, Et ne bois qu'autant Que le vin fait

les affaires d'un Amant.

P iy



1-76 TENDRESSES
V V o.

|î:Jï:Èïï

JX Mants fi- deJJes , Amans contens

,

|:x.r

/\ Mants fi- délies , Amans contens ,

Chantez près_ d; vos Belles , Les

Rofes nouvelles ; Chantez ,
Chaa-

Rofes nouvelles i Chantez t Chai»
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ïiiiiiiiiiriiii
tez le rc- tour . le retour du Prin-

teœs^
le re- tour du Prin-

temps : Pour moy , partifan de l'Au-

temps; Pour moy, parti-

iiiiËîliiiiii
tontine, En fidel- le gourmet, Qoand la

fan de l'Automne , En fidel- le gour*



!?8 TENDRESSES

vigne bourgeon-

met, Qiiâ-lla vigne bour-geonne , bour-

ne, Quand la v ;gne

Ht lllgïÈjHrÉP-- i=P
iJLnLgl—i w iTriL»—»4 " "w" 1 '——— ' 'T «f»»"»

ge©«. ne

bourgeon- * t

t e{ i^EZEiîiïiîEîïîliîfÉ

Qnand la vigne bourgeon-



BACCHI QJJ Ê S. *7*

ne
, J'at-

f>~*-J3Cfe t*-rj:-l:4" nr_r:±:|—
•te*-

tens pour chanter r«-

ifeâHaii
3'attcns pour chanter

,

t|LÏ :::|î:j 1 tlfntiï^tzisi

cens pour chanter

jour chanter



îio Tendresses

qu'elle donne La Liqueur , La li-

qu'e'le donne La lîquour , La li*

queur qu'elle nous promet.J'attés pour chan^

queur qu'elle nous promet. J'ac- tens ,

ter qu'el- le d»nne , J'at- tens ,

J'attcns pour clta,n«



BACCHI Q^U E S. jgi

1^=E^JEï^Jîïliâpl^fË

pour chanter , pour chan-

ter qu'elle donne , J'aitens pour chan»

iiSiïïiSiiïiflî
ter qu'e'-k donne La liqueur qu'el-

ter qu'el- le donne LaLioucur qu'el.

iiïËl&ifMfi
le nous promet , J'attens pour chan-

le nous premet. J'atc



£§i. TENDRESSES

m
ter

,

pour chan- ter

,

«

tens pour chan- ter , pour chan-

pour chanter 3 qu'elle donne

f—^—

—

pour chanter

|:-Pf

La Li- qucur cju'el- le

iËliiiilitEg
qu'elle donne La loueur qu'cl- k



B A C C H I QJJ E S. l8 ,

nous promet. J'attens pour chan- - met.

nous promet. J'at- - me



ï84 TENDRESSES
Tarn RO NDE D E T AS LE.

a ; . ;
i|f||

- ._ »^5

" A Rmons- nous, armons- nous cha-

£i t—i—3 f*

/\ Rmons- nous cha-

*
cuu d'un verre, Défendons nos cœurs -,

ifîîillîiiiiliii
cun d'un verre , Défendons nos coeurs,L A-

L'Amour nous déclare la guer-

jaour, l'Amour nous déclare la guer-
re



ACCHIQ.UES. 18;

-^.^«.i..:}*-**^ ^

—

—

X—^_).

re, Craignons

iîMIIlpfilïliP
re, Craignons

Fin. Seul.

fes douceurs, ceurs. Armons-nous,Armos-

fes douceurs: ceurs.

nous chacun d'un verre, L'Amour

liËillÉlîÉg
nous déclare ]a guer-

rT. II,
ft.



tte TENDRESSES

re : Je le vois dans les beaux

yeux d'Iris s Amis , craignons fes jeux

& Ces lis» Il brille , il badine, il

fo- iâtre Avec ceux .qu'il veut com-

S

battre, Ses appas trompeurs Tri-

Tom.

phent des coeurs. Armons-- •©m-



BACCHIQUES. ig 7

Seul.

Pour un Objet plein de

pipliiiîiii
charmes, Q^jX eft aisé de s'crM-

mer i Mais , pour s'en faire aimcr,cju'il

Tous.

piiiifiîgpii
en coûte de lai- mesi Aimons- -

Seul. j.

On éprouve fes rigueurs,

Dès qu'il a feu nous farprcqdrc , Et le



ISS TENDRESSES

traître rit des pleurs Q^il nous

Tons.

fait rc- jandre. Armons...

Seni,

Ei::5:5Zî: zïr:f-$ï:î±-iTÎ:î:S
ceurs. Un cœur fîdel- le & ten-

piiËlillpIliMi
dre De fes coups ne guéris ja-

Tout. Seul.

aaais. Armons- ceurs. Amis % il



S A C C H I Qjj E S. jt,

ne faut pas attendre Qu/il nous

Tous,

blcflc de fes traits. Armons-nons;
jufqu

yAu mot F i H4



$e TENDRESSES

"pHI palfangaé Piarrot ,
boute

P H !
palfangac Piar-

bas ton chagrin , J'ons comme toy des

^lllilillîili
rot, boute bas ton chagrin,

^ mi- nageres 3
3'OIIS comme toy des

)'ons c&nc toy des mi- aageres



BACCHIQUES,
s

mi- nagcres , Qui piallanc
, pial-

x# * PS
Qui piallanc, faiiant les migercs ,.

laot, fai fiant 1-smJgcrcs, It je n©HS

Qui pialknt ,. faifiaat les migercs

,

" r" ffons,jenoas en gauf- fons

Et jenousengaufloflSjjcnouscBgaa^;



i,i TENDRESSES

mais que payons , que j'ayons du

lUIPîiîSifl
fons , mais que j'ayons du

Moins gay.

vin : Eh l vin : Aga , fai

vin :

zxM=i^-l

comme nous , fai comme nous

,

mgmmÊm
A- ga , faj comme nous

,

j'ayons!



•T

J'aTons bonne avi foire, Qnand no«

J'avons bonne avifoire, Quand nés
A

femmes criont, je virons var Gre-

femmes orient, je viroos varGre-

|X* + 1 — ^fc
goirc , J'allons j boire de bon

^x* »
±-±»-

goire , J'allons y boire de boa
.T. H, K



*s*
TENDRESSES

"
p

:,ot, Ailes ont biau hucher ,

piot Ailes onc

Ï%xz-r =±2s±ESt -zzzzzzzS:

Gros Lucas, grand Guil- lot,

biau hucher , Gros LucaS;grand Guil-

")CT.T "" -1«
:

*

Ailes ont b'au hucher

,

lot, Gros Lucas, grajad^ Guillot ,



BACCHIQUES,
t9s

Gros Lacas, grand Guil-

J e chantons voire

,

Jor, Gros Lucas, grand Guiliot

,

voire, yoi- Xe, voire.

-"-x-f

fe^-'
Je chantons voire , voire , T chaa.

"•vrai

Ailes uye biau hucher , Groà Lu-

Rij



„« TENDK.EJSES-

• tons voire, voire , Je chamois

'X*
cas , ^rartd Guillot , Gros Lucas ,

&
voire , vpire , Ailes ont biau hu-

iîillplli^ii
grand Guillot , Je chantons, voire ,

-X^4=ïr:E:|=l:=::|=|=^~
Ï^X- "

cher, gros Lucas, grand Guillot,

r30* 3mrr. Te chantons



Hcchi c^u £ s.

IliÉlâilÉii
Je chantons voire, voire, Je

Sltiiiftfll?
voire, voire, Je chantons, Je

chantons vo're, voi-» rc.

chantons voire, voi- ie.

iP=
A- re.

.-£

Ti==A=={=^-^?£?^3£

IC.

R ii)



i?9 ÏEN DRESSES.

RECIT.

SëllMÊÎiê=ïSE
\^0 rigcons^ nous, Amy Grégoire

î|f'
;

i!f"îiî^îjëî~
Er bavens plus modérément , Fant-il

boire éternellement
j Juiques à perdre

re ? re îla mémoi-

Reprife-

Pour moy , j'aypris enfin mon par-

p«î ^y JL. I 1 HTl W |^ y Air

ty déformais , Soy témoin au-jour-



A C C H î QjtJ E S. rgf

liZîr— *^

d'huy du ferment que je fais
; J'en jure,

J'en jure, tupeux n/encroi- re, ]

?
cn jure ,

J'en jure, tu peux m'en croire , Non

,

non, non , non , quand je devrois en

être aux abois, Non je neveux plus

-ïr kj -*- .
'. £

jamais boi- re, NoHjRoncjuâd je de*

Riv



TÈNDÂESSÉS

Yiois en être aux abois, Non, non, non , non,

^HF^tz;*;f::;ï:tî$:r?ît:3r:jr:^3

non, non je ne veux plus, non, non,non je

«ne veux plus ja-mais boire, Non ,

â

non, non, non, non je ne veux plus ja-mais ,

boire Qu'un coup à la foie.

Pour raoy. » fois.

-.îi»-5- —



B A C C U I QJ) ï S. i6i

A MU EN ECHO,
-\-» ' I ' J.«i»-ft.—-y .

/\ Rmoasmous chacun d'un verre à la

i^p£pÎË*ïfeï=£K
main. Armons-nous chacun d'un verre à la

f;±=j|f;;^j^|EJj;ijfe
main, Bachus, chantons ta victoi-

re, Bacchus, chantons ta victoi- ic ;

i y _^ 1 —y S | ,T . 1 , i . } /) 3L
i

-

_
i

Chantons/jue l'éclat de ta gloiie,En ces

:|ï±=t:ÏŒ:ï:±?E±H:rl:|zr

lieux reten- tifle jufqu'à demain, Chaa*



&ai TENDRESSES
â

tons ,
que l'éclat de ta gloire, en ces

lieux reten- tiffe jufcju'à demain:

tjjij

Rica n'eft égal à ton pouvoir char»

mant , Rien n'eft égal • à ton jouroir char-.

mWwÈÊiM
mant , Tu fais briller une Eel-

le, Tu fais briller une Bel-

•^



ÎAC CHI QjT E S. *ojf

le, Ton jus la rend moins cru'el-

. —»-fJ-A,-'
4*¥t 1-4—Hqi—

le , Ton jus la rend moins cruel-

le, C'eit par toy que naît le moment

Que l'Amour refufoit au plus tendre A-

(«niant. C'eft par toy que naît le moment

iiillilsl?
Que l'Amour refufoit au plus tëdre Amant



io4 tEftb&ESSÉS

À

Un repos plein de douceur Vient par

ta vapeur , Calmer nôtre a„ me

,

IPiiiiPiilii
Un repos plein de douceur Vient par

ta vapeur, Calmer nôtre a- me

,

p!!|ï=pî=îËlpîlg
Tu fçais réveiller une flâ-

I

n m 1
1 ,

- 1 t_ UT I _£. 3C 3T t • """tiî"""

me
, Tu fçais réveiller une §g»



B A CC H I QJU E S. i 0f

y-—*—
•
-—

*

-4-*jj-++--*: *-4 4-ÎS-i-^

me, Tu fais fcul nô- tre bonheur.

::±z:i:}:i^:r:<?:{

Tu fais fcul np- treboaheurj heur.



£95 TENDRESSES
RECIT.

|:ïÊli|:|:î| **=$*

Aître Grégoire, Difoit à fa

J

femme, Margot j Rend-moy mon pot, Rend-

moy mon pot , Lai ffe-moy boi-

re : re: Nonmonl

tu ne l'auras pas ; luy dit Margo:, j'en-

fiï dP-ï - t=!r±ïEï:::iï:tï:?ï:i

i

iL îi"—--m t""ïï -$ : ~ i 1

jure, Toute la nuit k vin v'çu-



BACCHI QJJ E S. 107

dort, Toute la nuit le vin t'en-

-'—
dort , Et tu ron-

fles ii fort , Ec tu ron-

fies fî fort ,
Que ton Voi-

fin s'en pUinc , Et ta fem- me en mur-

rnuri



20 f TENDRESSES

, Et ta femme en mur- mu-

rc. rc.



îaCchi qjr t s. toy

VEXERCICE DV FERRE â ;.

J-jRcncz la bouteille & le verre,

V"lez > ne dites p»int ho- :*

bon Frère
, k bon Prere quc voila.

T. IX.
tf



Ht» TENDRESSES
TOUS jufjtt'au mot Fin.

»TT-
"T"

le bon Frère

,

O

\^J Le bon Frère, le bon Frère

S" q le bon Frcre que voi-

®
le bon Frère que \oi- la, O

que voi- la, le toa



BACCHI Q^U E S. m

la, O le bon Fiere que voi-

le bon Frère que voi- la , O

Frc- re que voi- la,

la, O le bon Frc

=~=i=EÎi:ï:É$E:|E3I:ï:jïl

le bon Frère que voi-

* O

,

q



lïi TENDRESSES

que voila, O le bon frère que voila.

FIN.

la > O le bon Frcrc que voila;

'^—>* FIN.

1« bon Frc- re que voila.

ïx=—t—ï
T """

.X—

-

pligiÉÉlïîiil
A la bouche portez le verre

,

»

„-V—
O le.



BACGHI QJJ E s, t&

—x...

Vite, vite, vite , haut le coude,

— x—*—+—: ——

—

p-
»om ïre« re

T O tJ S.

jX :rErî—t—W*f.

O: . la.

Vite , >ite 3 vite haut le bras , O. . la.

S«c *oi~ la, O.. la,



ii 4 TENDRESSE S

O le bon Ere-

ZIX"
a—-

* Sur la Table mettez le Verre, Prenez ha-

T©US.

J**
re ^ue

Yoi- la la.»

Ui»e & repofez- veus la. O. . la.



IACCHI QJJ E S, 2Y<

Reprenez promptement le verre ,

Reprt- nez promptement le

tel|i=~|^j;|=l*|E:

le bon

D'un feulcoup, fablez, fab!ez : fabîez cduj-

verre, D'un feul coup, fablez celuy-

iiïâÉÊilËiiiil
x * ;~
Frère , Le bon fme que yoif



iH TENDRESSES

la. la. O le

la. Ja. O le

la. O .. la. Prenez la bou-

<]UC

PC:

bon Fre- re

bon Frerc , le bon Frère

teille & le verre , A ce bon Frerc

voila



BACCHIQUES,
%l}

-^ TOUS.

voi- Ji.

pifyu'au mtt FIN.

que voi- la. O;

qui vous Cuivra. O. .

T. II.



a ,g
TENDRESSES

p Xi de voix égales.

jT) Oux Sommeil , endorme* les Amants

Oux Sommeil , endormez les Amant*

mife- rab'.es, Ils pnt befoin de

mite- rabks , Ils ont befoin de

im
y^r¥— -zil

- ^-^^-^

—

*—

vos faveurs ; Ne verfez

vos faveurs ;
^e VCI*



5 À C C HI^UES. ti £». '

^ ^£.

*^±^-4—^n
que fur eux vos pa-

-xx£T €:x-x_]p~Tj_t,x_ J $"ir.ï|v-

Xez que fur eux vos pa-

vots favo- râbles, Gardez- vous

*M^î.

d'aflbupir de fortunez bu- veurs :

d'afloupir de forcunez buveurs :

Jij



i%v TENDRESSE
REPRISE.

\ "j+"~\'""$î m
'T-\*i _- _

S3Ë4- 5LZ'..— ~-4-.ZZX—4^ï_^*.$—3f"$rîZ^
5S|

£^s

:z:

X
Laiflez au Dieu de la bou

t
:jE::i::3[

t" r »

-*-£

Lai {Te z au

teille Le foin de remplir

Pieu de la bou- teille Le foin

f----

:|::|r|::|:

nôtre fort : Lorfque Bachus feul

SËf&Sg&f*
de remplir nôtre fert: Lorfgue



BACCHIQUES;

iglllfigll
nous en- dort , Jamais l'Amour ne

Bacchus féal nous ea- dort , Ja-

ilMiliiiliilil
nous réveil- _ le } j

a.

mais l'Amour ne nous réveil-'

f"

mais
, Jamais l'Amour ac nous ré-

•4—!=«-.— »».*---.-.....«&....#. .1~J?

le ^Jamais l'Amour ne nous rc-

T iij



â
**% TENDRESSES
^tf ^ m

-
^ g

veil- le.

veil- le Lorfque Bacchus féal nous en-.

Lorfque Bacchus feul nous en-* dort ,

dort, Jamais l'A-

""
'_ .. i" ^i~~T~'m

$'_'l'~itï''~it
mi**

!--

Jamais l'Amour ne

gggggg&g^
mour ne jioas réveil-



ACCHIQ.UES. îij

MÈÊËmm
nous réveil- S

iÉiiiiÉSiiîâ
Je, Ja-

m • „ .V

le, Ja-

2

mais

,

jamais l'A-

tt
» «v~ 4— *

-

—

>4-}-r*-4 r:?^.A.;4

inais, f a- mais l'A-

mou: ne nous réveil-

T iv



Î24 TENDRESSES

*nour ne «otrs ré- veil- Je.

Je.



BACCHI QJJ t S. tés

D V O.

I E fers cga- lemenc & l'Amour & la

JE fers éga- lement & l'Amour & la

Treille, Quand je vois ma Catin ; Sur fa

TreilIcQiiand je vois ma Catin ; Sur fa

|âlîfeilïijip|!
lèvre vermeille J'adore la couleur du vinr

levre vermeille J'adore la couleur du via t



lié T E N t> R ES SE I

Et lorfquc par (on feu divin , Cct-

Et lorfquepar fcri feu div'n, Ce;-

lËJlÉlSiïiïËil
te liqueur rrie réveil- le,

te liqueur me réveil» le;

~§-*=V-

me réveil- le , Je fens que des yeux

me réveil-. le , Je fens que des yeux



B À t C H I QJJ E Si xvf_

de Catin , Le feu cou-

SilillÉiii
de Catin, Le feu cou-

m te

k

dans ma bouteiï- le.

dans ma bouteil- ls,



*ï8 TENDRESSES
Ji E C I T.

ïài:- :

l"

E Soleil eft allé fe repo-

fer & boire, Jen'ay point de U

Cerne, il eft nuit toute noire , Et je ne

feais corn- ment retrouver

->~^:

mon chemin : min : Chers A-

iil
:iilif?Ji:iijîâÊÎ;l":pi

mis, voulez- vo«s m'en cïoirc ? Re£*



I AC CH I Q^J ES. ai,

tons icy jufqu'à de- main, Bu-

S4s£-f—l— 3T3 *--f—:lt-Tr--£
^$ï;x:r:Jz3t::5:±ri:r::jzi;ï:i -^;---

vons, buvons, buvons , buvons , buvons,

— «••

& que Tau- rore, Nous retrouve en-

core , Le ver- re à la main.



£$0 TENDRESSES 1

LE COTILLON.

^Ans le vin, Sans ce jus divin >

Amis, c'eft envain Qu\xn fuit le chagrin.

iiiiSiililtlîi
Sous le feuillage D'un yeid Boc- cage,

Eï::ïitî:E — »-

Envain danfe- l'on Le Cotillon , Le Rigau-

don. Sans Je vtn, Sans ce jus divin

,

Amis , c'eft envain Qnjm fuit le chagrin,



PACCHI QJJ E S. !
3 |

Deuxième Couplet.

Prenons-cous la ferpette cnmain ,
'

plions en vendange
,

Cueillir le rai fin. Fin.

Quoy que Bacchus
Sous ("es loix nous ran^e ,
Le Dieu de l'amour
Aura l'on tour

,

Dans ce féjour.

Prenons-tous , &c.

fa •

Troifîème CoupUi.

Lucas n'aime qu'à travailler
,Quand vendange eft faite,

Cherche à grapiller. Fin.

Auprès de luy
La jeune Lifctte

,

Pour le mettre en train,
Soir & matin
Verfe du vin.

Lucas n'aime &c.

F IN,



ATTRIBVTION DE LA CHARGE,
de fiai Imprimeur du Roy pour la Mufique.

PAr Lettres Patentes du Roy , données à Fon-

tainebleau le cinquième jour du mois d'Oéto-

;bre, l'An de Grâce mil fix cent quatre-vingt-quin-

ze , Signées , L O U I S ; & fur le replis , Par

le Roy , Phelyî'EAUX ; Scellées du grand

Sceau de cire jeaune ; Confirmées par Lettres de

Surannation , données à Marly le vingt-huitième

May mil fept cent quinze , Signées comme deflus:

Toutes lefdites Lettres Vérifiées & Regiftrées en

Parlement le 7. juin 171 ;. Il eft permis { à J - B-

Chriftophe Ballard , feul Imprimeur du Roy pour.

la Mufique , & Moteur de la Chapelle de Sa Ma-

iefté,) d'Imprimer , faire Imprimer, Vendre &
Diftribuer toute forte de Mufique , tant Vocale

qu'Inftrumentale , de quelque Auteur ou Auteurs

que ce foit , avec très-exprefles inhibitions & dé-

f'enfes à tous Imprimeurs , Libraires , Tailleurs &
Fondeurs de Caraûeres , & autres perfonnes gène-

salement quelconques , de Tailler , Fondre , ni

contrefaire les Notes , Caractères , Lettres grifes ,

& autres chofes inventées par ledit Ballard ; ny

d'entreprendre ou faire entreprendre ladite ImpreÂ

fion de Mufique , en aucun lieu de ce Royaume „

Terres & Seigneuries de l'obéïffance de Sa Ma-

jefté , nonobstant toutes Lettres à ce contraires ;

fans le con<*é & permifîion dudit Ballard'; A peine

de confifeation des Livres ou Exemplaires , Noi-

res , Caradleres , & autres Inftruments fervant au

fait de ladite Impreffion de Mufique , & de fix mil-

le livres d'Amende ; Ainfi qu'il eft plus amplement

déclaré efdites Lettres : Sadite Majefté voulanp

qu'à l'Extrait d'icelles mis au commencement ou

fin defdits Livres imprimez , foy foit ajoutée com-

me à l'Original.




